
L E A D E R  D E  S O N  A V E N I R

Pourquoi entreprendre alors que
les entreprises s’arrachent des
candidat·e·s comme vous ?

Quel a été l’élément déclencheur
pour avoir décidé de te lancer en
affaires ?

Être employé·e et exercer ses fonctions telles que
les miennes peut être très enrichissant. La vision
qui nous est imposée au sein d’une entreprise me
pousse à me dépasser tout en proposant des
solutions innovantes, mais tout en respectant les
objectifs de l’employeur. Cependant, bâtir un projet
et développer ses propres visions et objectifs
auprès d’un marché en particulier me permet de
me surpasser et stimuler mon apprentissage des
affaires sur le terrain à très grande vitesse. Il est
donc sans équivoque que selon moi, exploiter son
propre modèle d’affaires est plus qu’enrichissant.

L’élément déclencheur d’un tel lancement peut se
diviser en deux volets. Le premier se distingue par
l’observation d’une demande d’épices particulière
autre que le sel et le poivre dans le domaine de la
restauration rapide et de service. La deuxième peut
également se catégoriser par l’engouement de faire
une différence positive et écologique dans un
marché qui est encore désuet au niveau de
l’emballage alimentaire.

Quelle est la perception de la
population en général envers
l’entrepreneuriat en 2023  ?
Selon moi, l’entrepreneuriat devient de plus en plus
populaire et est très bien vu en 2023. Les réseaux
sociaux peuvent influencer certaines personnes à se
lancer en affaires facilement. Cependant,
l’entrepreneuriat reste selon moi un chemin très
difficile à parcourir et il faut y mettre excessivement
d’effort.
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Faire une
différence
concrète sur le
monde.

Après avoir goûté à l’entrepreneuriat,
quels sont tes constats ? Serais-tu prêt
à retourner comme salarié ?
Mon plus grand constat est qu’il n’y a jamais trop de temps
à mettre sur son entreprise ou son projet en démarrage. Je
suis présentement en mode hybride(salarié et
entrepreneur) et le temps que j’ai à mettre dans mon
projet ne sera jamais optimal jusqu’à ce que j’y consacre
100% de mon temps après mes études universitaires.



Quelle est ta tolérance au stress ?
Ma tolérance au stress est très bonne. Je dois toutefois avouer qu’il y a des moments où je dois
travailler sur moi-même afin d’éviter de ne penser qu’à des solutions possibles pour faire croître mon
entreprise et régler mes enjeux actuels.

Quelles sont les principales qualités que doit avoir une personne
entrepreneure ?
Je crois que la qualité première d’un·e entrepreneur·e est sa capacité à gérer des situations de crise.
Je ne crois pas qu’un projet peut se concrétiser dans un long chemin tranquille. Il se concrétise plutôt
par la capacité de l’entrepreneur·e à rebondir dans des situations imprévues et mener ces situations
en son avantage. Du leadership, de la créativité et de la tolérance au risque son également de bonne
qualité à développer et deviendront selon moi des grandes forces au fils du temps et de la carrière de
l’entrepreneur·e.

En quoi tes études t’ont aidé à te lancer en affaires ?
Mes études en comptabilités m’ont surtout aidé à ne pas rêver en couleur sur un projet
d’affaires palpitant. Elles m’ont permis de bien réfléchir sur le lancement et d’analyser si celui-ci
pourrait être rentable au fil du temps.

Le réseau de contacts est-il important ?
Le réseau de contacts est très important et doit être développé rapidement. Il permet
d’entretenir des liens avec les bonnes personnes et surtout, il permet d’obtenir du temps et de
l’écoute d’autres entrepreneur·e·s qui vivent les mêmes enjeux.

De quoi es-tu le plus fier?
Ma plus grande fierté reste d’avoir réussi à développer une idée et obtenir un produit vendable et
rentable. C’est plus facile que l’on pense d’avoir une idée en tête et lancer un projet d’affaires. Obtenir
un produit vendable (surtout pas parfait) est donc ma plus grande fierté. Reste à le commercialiser!


